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PRESENTATION DE L’ACTION 

1. Contexte 

Au cours de l’année 2008, l’équipe Jeunes Agriculteurs du canton Nord Aveyron a décidé de mettre en place un 

projet en faveur du renouvellement des générations en agriculture sur son territoire. Cette initiative est née du 

constat que, d’ici 5 à 10 ans, 50% des agriculteurs de la zone seront en âge de prendre leur retraite, soit près de 

810 exploitants. 

 
Un comité de pilotage a été constitué. La démarche initiée par ce comité de pilotage est une démarche 

classique de projet qui passe par un diagnostic, la détermination d’objectifs puis de leviers d’actions pour les 

atteindre, suivi de l’élaboration d’un plan d’actions et enfin, lors de la mise en œuvre, d’un suivi du plan 

d’actions. 

 
Environ dix ans après le début des travaux sur le territoire, l’équipe JA du canton du Nord Aveyron souhaite 

mettre à jour et relancer la dynamique initiée par cette charte. Lors de la reprise du travail en 2017, la 

première étape à consister en une réactualisation du diagnostic du territoire. Ce travail de remise à jour a été 

poursuivi tout au long de l’année 2018.  

 

2. Objectif poursuivi 

La « Charte Locale Transmission Installation Nord Aveyron » a pour objectif de mobiliser les acteurs locaux du 

territoire, afin de mener une véritable politique en faveur de la transmission et de l’installation. La finalité est le 

renouvellement des générations en agricultures et le maintien d’un territoire vivant.  

 

3. La zone d’étude 

Le territoire d’étude englobe 43 communes qui composaient 9 anciens cantons et que l’on retrouve 
aujourd’hui regroupé en 3 cantons.  
 
Ils sont aujourd’hui au nombre de trois :  

- Aubrac et Carladez,  
- Lot et Truyères 
- Lot et Palanges. 
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Carte 1: Délimitation du territoire d'étude 
 
La liste complète des communes est la suivante :  
 

Argences en Aubrac Estaing Saint-Geniez-d'Olt 
Lacroix-Barrez Florentin-la-Capelle Saint-Hippolyte 

Bessuéjouls Golinhac St-Symphorien-de-Thénières 
Brommat Lassouts Sébrazac 

Campouriez Montézic Murols 
Campuac Montpeyroux Le Nayrac 
Cantoin Mur-de-Barrez Pierrefiche 

Cassuéjouls Soulages-Bonneval Pomayrols 
Castelnau-de-Mandailles Taussac Prades-d'Aubrac 

Le Cayrol Thérondels Saint-Amans-des-Cots 
Condom-d'Aubrac Villecomtal Saint-Chély-d'Aubrac 

Coubisou Saint-Côme-d ‘Olt Huparlac 
Curières Sainte-Eulalie-d ‘Olt Laguiole 

Le Fel Espalion  
Entraygues-sur-Truyère Espeyrac  

 
 

4. Le comité de pilotage 

Le comité de pilotage est composé :  
 

 Des jeunes agriculteurs du canton JA « Nord Aveyron » 

 Des représentants locaux FDSEA 
 Des maires des communes du territoire 
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 Des conseillers départementaux du territoire 

 Des présidents des communautés de communes du territoire 
 Des représentants locaux de :  

 
Caisse Locale Crédit Agricole 
Caisses Locales Groupama  
CDANA 
CERFRANCE 
CUMA locales 
ELVEA NORD MIDI PYRENEES LOZERE 
FDSEA 
CELIA 
Jeune Montagne  
Coopératives des Chevriers du Rouergue  

UPRA AUBRAC 
G.D.S. locaux 
MSA 
RAGT PC 
SAFER Occitanie 
SODIAAL 
UNICOR 
UNOTEC  

 

 
Le rôle de ce comité de pilotage est tout d’abord d’apporter une expertise constructive autour de l'installation, 
de la transmission et plus largement du territoire. Il a également pour mission de faire une analyse et une mise 
à jour du plan d’action pour le territoire en faveur du renouvellement des générations. Il doit en particulier 
encadrer le diagnostic du territoire en terme d’installation /transmission, être force de proposition pour 
l’avenir et être un vecteur du renouvellement des générations en agriculture. 
 

5. Démarche suivie 

Pour répondre aux objectifs de cette Charte Locale Transmission Installation, il a été choisi de commencer 
l'action par une phase de sensibilisation et de mobilisation des acteurs locaux. Cette étape s’est déroulée sous 
forme de réunions locales. Celles-ci ont permis d'informer et de mobiliser à la fois les agriculteurs de la zone 
par l'intermédiaire des syndicats cantonaux de Jeunes Agriculteurs et de la FDSEA, les représentants des filières 
locales, les OPA locales et les élus locaux (maires et conseillers généraux). 
 
La démarche initiée par le comité de pilotage est une démarche classique de projet qui passe par un diagnostic, 
la détermination d’objectifs puis de leviers d’actions, suivi de l’élaboration d’un plan d’actions et enfin, lors de 
la mise en œuvre, d’un suivi du plan d’actions. 
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 Figure 1 : Schéma descriptif de la méthode mise en place 

6. Les sources du diagnostic 

Pour réaliser ce diagnostic du territoire, plusieurs données sources ont été compilées :  
 Données AGRESTE du Recensement Agricole 2010  
 Données recueillies au cours des réunions de terrain de la Charte Locale Transmission Installation de 

Nord Aveyron – Octobre/Novembre 2018 (CLTI 2018) 
 Données Insee 2013/2014/2016 
 Données issues du diagnostic des espaces agricoles et naturels du Parc naturel régional de l’Aubrac – 

Novembre 2015 (Diag. 2015) 
 
 

 Remise à jour du diagnostic 
 

Mobilisation des acteurs locaux 
Présentation des données existantes, recueil de leur point de vue 

Détermination des Objectifs prioritaires 
 

Adaptation du plan d’action 

Réalisation du plan d’action  
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Carte 2 : Paysages du Nord-Aveyron 

Source : https://paysageaveyron.fr/definition-et-limites-du-nord-aveyron/ 
 
 
 

 
 

 
   
Carte 3 : Délimitation de la zone « Nord Aveyron »           
Sources : https://paysageaveyron.fr/definition-et-limites-du-nord-aveyron/ 
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II. Description Générale du territoire 

1. Le milieu naturel 

Le Nord Aveyron possède une identité forte, tissée par une complémentarité entre vallées, piémonts, plateaux et régions de 
montagne. Ce territoire est composé de quatre zones bien caractéristiques [Carte 2] : l’Aubrac, la Vallée du Lot, la Viadène et le 
Carladez. 
 
 L’Aubrac : haut plateau volcanique et granitique situé au sud du Massif Central présentant essentiellement des prairies 

naturelles et de nombreux cours d’eau.  
 La Vallée du Lot : La rivière Lot traverse le Nord-Aveyron d’est en ouest engoncée entre le plateau de l’Aubrac et les 

Causses, creusant une vallée peuplée et escarpée.  
 La Viadène : prolongement naturel du plateau de l’Aubrac, le relief de la Viadène est vallonné. Elle est délimitée par la 

Truyère et la Vallée du Lot.  
 Le Carladez : Situé sur le versant sud des Mont du Cantal, le Carladez est un plateau ondulé coincé entre quatre vallées 

dont seulement une partie se trouve en Aveyron.  
 

Occupant une place relativement importante dans tout le territoire, les agriculteurs jouent un rôle prépondérant dans l’entretien 
des paysages vallonnés et contribuent au développement économique du tourisme dans le département.  

 

 
 
Carte 4 : Relief du territoire 

Source : Atlas Géographique – Diagnostic Territorial PNR Aubrac  
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Carte 5 : Nombre d'habitant par commune du territoire en 2011 
Source : PNR Aubrac 2017 

 
 

 
 

Carte 6: Densité de population 
Source : Insee, RS 2014  
 

 

 



10 

 

                       
 
Figure 2 Evolution comparée de la population depuis 1968 
Source INSEE 2016 
 

2. La population du territoire 

D’après les données de l’INSEE 2014, le territoire d’étude compte, 26 679  habitants (9.5% de la population aveyronnaise). 
Les communes les plus peuplées sont Espalion et Saint-Geniez-d’Olt et d’Aubrac qui a elles deux concentrent 25% de la 
population du territoire. Nous pouvons constater par ailleurs une forte hétérogénéité entre les communes. 
 
La densité moyenne est 17,2 hab. /km². Elle est inférieure à la moyenne départementale (31,7 hab. /km). La population est 
plus importante au sud du territoire d’étude.  
 
Depuis les années 70, la population diminue régulièrement. Cette diminution est due, à l’échelle du territoire, à un solde 
naturel négatif [Carte 7] 
Les évolutions entre 2008 et 2016 sont variables d’une commune à l’autre. 

 Une large partie territoire est dans une dynamique de décroissance de la population (communes en bleu sur la carte 
7). Cette décroissance est due pour ces communes soit à un solde migratoire négatif1, solde naturel négatif ou la 
combinaison des deux. [Carte 7] 

 Dix communes sont dans une dynamique de croissance de la population (communes en jaune et orange sur la carte 
7). [Carte 7] 

 

Communes Population par communes 2014 

Murols 109 

Cassuéjouls 119 

Pomayrols 129 

Le Fel 165 

Curières 226 

Saint-Symphorien-de-Thénières 228 

Espeyrac 243 

Bessuéjouls 250 

                                                      
1
Le solde naturel est la différence entre le nombre de naissances et le nombre de décès enregistrés au cours d'une période. 

Le solde migratoire est la différence entre le nombre de personnes qui sont entrées sur le territoire et le nombre de personnes qui en sont 
sorties au cours de l'année.  
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Huparlac 253 

Montézic 258 

Le Cayrol 258 

Pierrefiche 276 

Soulages-Bonneval 299 

Florentin-la-Capelle 301 

Lassouts 317 

Condom-d'Aubrac 318 

Cantoin 320 

Campouriez 368 

Golinhac 381 

Sainte-Eulalie-d'Olt 388 

Villecomtal 399 

Thérondels 422 

Prades-d'Aubrac 426 

Campuac 447 

Saint-Hippolyte 462 

Taussac 472 

Lacroix-Barrez 490 

Sébrazac 510 

Coubisou 513 

Le Nayrac 541 

Saint-Chély-d'Aubrac 554 

Estaing 561 

Montpeyroux 563 

Castelnau de Mandailles 572 

Brommat 661 

Saint-Amans-des-Cots 770 

Mur-de-Barrez 810 

Entraygues-sur-Truyère 1 087 

Laguiole 1 288 

St Come d'Olt 1 364 

Argences en Aubrac 1 728 
Saint Geniez d'Olt et d'Aubrac 2 250 

Espalion 4 583 

TOTAL 26 679 
 
Tableau 1 : Répartition de la population totale  
Source : Insee, RS 2014  
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Carte 7 : Typologie des soldes naturels et migratoires apparents, 2016 
Source : Insee, RP 2016 
 

 
  
Figure 3 : Répartition de la population par tranche d'âge en 2016 
Source : Insee, RP 2016 



13 

 

 
Carte 8 : Part des agriculteurs exploitants dans la population active 2016  
Source : Insee, RP 2016 
 

3. Les tranches d’âge de la population 

Toutes les tranches d’âges sont représentées sur le territoire. Nous pouvons voir que les personnes de plus de 60 ans 
représentent plus de 40% de la population, ce qui est supérieur à la moyenne départementale (33%). La tranche des 15-29 
ans est la moins représentée sur le territoire 8.9%. (Figure 3) 
 
Le territoire connait donc une dynamique de vieillissement de la population.  
 

4. La population agricole sur le territoire 

Les agriculteurs représentent 7.4 % de la population du territoire. Cette moyenne est largement supérieure à celle du 
département (4.2%) et celle nationale (0.9%). 
 
Pour certaines communes (Huparlac 31%, Murols 28%, St Symphorien de Thénières 25%), l’agriculture est le principal secteur 
d’emploi. En revanche, sur des communes comme St Géniez (1.6%) ou Espalion (1.7%), elle ne représente en proportion 
quasiment rien. [Carte 8] 
 
En termes d’emploi l’agriculture, représente une part importante de l’offre présente sur le territoire du Nord Aveyron. Elle 
contribue à 19.7 % des emplois du territoire. C’est une moyenne bien supérieure à la moyenne aveyronnaise (10 %).  
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Commune 
Nb EA 

RGA 2010 Différentiel 
CLI 2018 

ARGENCE EN 
AUBRAC 126 110 16 

BESSUEJOULS 17 20 -3 
BROMMAT 33 33 0 

CAMPOURIEZ 17 22 -5 
CAMPUAC 16 29 -13 
CANTOIN 38 34 4 

CASSUEJOULS 17 19 -2 

CASTELNAU DE 
MANDAILLES 27 37 -10 

CONDOM D AUBRAC 39 46 -7 
COUBISOU 39 49 -10 
CURIERES 33 28 5 

ENTRAYGUES 29 29 0 
ESPALION 44 48 -4 
ESPEYRAC 13 15 -2 
ESTAING 15 24 -9 

FLORENTIN LA 
CAPELLE 31 35 -4 

GOLINHAC 41 39 2 
HUPARLAC 32 36 -4 

LACROIX BARREZ 29 26 3 
LAGUIOLE 70 72 -2 
LASSOUTS 38 34 4 
LE CAYROL 34 34 0 

LE FEL  14 16 -2 
LE NAYRAC 30 51 -21 
MONTEZIC 6 6 0 

MONTPEYROUX 88 87 1 
MUR DE BARREZ 22 27 -5 

MUROLS 12 19 -7 
PIERREFICHE 16 15 1 
POMAYROLS 15 19 -4 

PRADES D'AUBRAC 55 47 8 
SEBRAZAC 31 49 -18 
SOULAGES 
BONNEVAL 19 23 -4 

ST AMANS DES COTS 41 40 1 
ST CHELY D AUBRAC 45 58 -13 

ST COME D OLT 38 50 -12 
ST GENIEZ D OLT 41 21 20 

ST HIPPOLYTE 30 22 8 
ST SYMPHORIEN  20 23 -3 
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STE EULALIE D OLT 10 12 -2 
TAUSSAC 30 33 -3 

THERONDELS 31 41 -10 
VILLECOMTAL 9 16 -7 

TOTAL 1381 1494 -113 
 
Tableau 21 : Nombre d'exploitations sur le territoire 
D’après données CLTI Nord Aveyron 2018 
 

  
 
Carte 9 : Nombre d'exploitations par commune 
D’après données CLTI Nord Aveyron 2018 
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Carte 10 : SAU moyenne par exploitation par commune 
Données RGA 2010, liées aux exploitations ayant leur siège sur la commune 

 
 

    
Carte 11 : Variation absolue de la taille moyenne des exploitations agricoles entre 2000 et 2010 en nombre d'ha de SAU 
Données RGA 2010, liées aux exploitations ayant leur siège sur la commune 
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Carte 12 : Evolution de la SAU moyenne par exploitation entre 2000 et 2010 
Données RGA 2010, liées aux exploitations ayant leur siège sur la commune 

 
III. Etat des lieux l’agriculture sur le territoire 

1. Les exploitations agricoles 

a. Le nombre d’exploitations 

En 2010, selon les données de l’Agreste, il existait 1 494 exploitations sur la zone d’étude, soit un peu plus de 16.4 % des 
exploitations du département de l’Aveyron. Les productions de la zone sont variées (bovin viande, bovin lait, ovin lait, 
viticulture,...), mais le territoire est fortement spécialisé sur la production bovin viande. D’après les chiffres issus de notre 
travail de diagnostic, on dénombre 1381 exploitations sur le territoire  
 
Le nombre d’entreprises agricoles a baissé. Entre 2010 et 2018, il y a eu une perte de 113 exploitations. 
 
Les écarts dans le nombre d’entreprises agricoles par commune sont considérables Argences en Aubrac qui compte 126 
exploitations, ou Montpeyroux avec 88 exploitations et Montézic qui dénombre 6 exploitations, ou Villecomtal qui compte 9 
exploitations.  
 
D’un point de vue géographique, il n’y a pas de répartition réellement significative des communes comptant le plus 
d’exploitations agricoles ; cependant, les communes ayant un faible nombre se situent plutôt au sud du territoire, dans la 
Vallée du Lot où le relief plus escarpé.  
  

b. La structure des exploitations 

La SAU moyenne de la zone d’étude, est de 59,42 ha (RGA 2010). Cette moyenne est assez proche de la moyenne 
départementale qui est de 57 ha (RGA 2010). La SAU moyenne varie énormément d’une commune à l’autre (29 ha à Murols  
jusqu’à 107 ha à Cantoin) 
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Les exploitations de l’Aubrac et de la Viadène sont les plus vastes que celles que l’on retrouve sur les contreforts des plateaux 
et dans les vallées.  
 
L’évolution de la SAU moyenne entre 2000 et 2010 est très variable d’une commune à l’autre. Globalement les communes de 
l’ouest et du sud du territoire ont vu leur SAU augmenter considérablement alors que celles de l’Aubrac ont connu une 
augmentation moins flagrante. 
 

 
 

 
 

Conclusion :  
 

 
 Le repérage effectué a permis de dénombré a permis de dénombrer 1381 exploitations 
 D’après les données du RGA 2010, le territoire regroupe près de 17% des exploitations du 

département  
 La SAU moyenne est très variable d’une commune à l’autre de (29 à 107 ha) et est liés au relief 
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Commune 
EA 
BV 

EA 
BL 

EA 
OV 

EA 
OL 

EA 
CAPRIN 

EA 
EQUIN 

EA Hors Sol 
(Porc, 

Volailles) 

EA MAR 
/ ARBO 

EA VITI / 
API 

EA 
CEREALES 

MAIS 
TABAC 

EA 
ESC 
PISC 

EA 
INCONNU 

ARGENCE EN AUBRAC 81 3 0 0 0 2 0 0 1 0 0 39 
BESSUEJOULS 10 0 2 2 1 0 0 0 1 1 0 0 

BROMMAT 23 6 0 0 0 0 0 0 0 0 0 4 
CAMPOURIEZ 10 2 0 0 0 0 0 0 1 0 0 4 

CAMPUAC 5 4 1 0 0 0 2 1 0 1 0 2 
CANTOIN 24 3 0 0 0 0 0 0 0 0 0 11 

CASSUEJOULS 13 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 3 
CASTELNAU DE 
MANDAILLES 19 2 0 0 0 0 0 0 0 0 0 6 

CONDOM D AUBRAC 17 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 22 
COUBISOU 18 0 0 0 1 0 0 0 4 0 1 15 
CURIERES 25 2 0 0 0 1 1 0 0 0 0 4 

ENTRAYGUES 19 2 0 0 1 1 0 1 3 0 0 2 
ESPALION 5 0 0 0 0 0 2 0 0 0 0 37 
ESPEYRAC 10 2 0 0 0 0 0 1 0 0 0 0 
ESTAING 5 0 0 0 0 0 0 1 1 0 1 7 

FLORENTIN LA CAPELLE 25 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 6 
GOLINHAC 14 1 1 0 1 0 0 0 0 0 0 24 
HUPARLAC 29 0 0 0 0 0 1 0 0 0 0 2 

LACROIX BARREZ 16 7 0 0 0 0 2 0 0 0 0 4 
LAGUIOLE 31 2 0 0 0 1 0 0 0 0 0 36 
LASSOUTS 6 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 32 
LE CAYROL 19 0 1 0 0 0 0 0 0 0 0 14 

LE FEL  3 3 1 0 2 0 2 0 0 0 0 3 
LE NAYRAC 16 11 0 0 0 0 1 0 0 0 0 2 
MONTEZIC 4 0 0 0 0 0 0 0 1 0 0 1 

MONTPEYROUX 74 1 2 0 0 0 0 0 0 0 0 11 
MUR DE BARREZ 9 9 0 0 0 0 0 0 0 0 0 4 
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MUROLS 6 2 3 0 0 0 0 0 0 0 0 1 
PIERREFICHE 7 0 1 3 0 1 0 0 1 0 0 3 
POMAYROLS 3 0 0 2 0 0 0 0 0 0 0 10 

PRADES D'AUBRAC 53 0 1 0 0 0 0 0 0 0 0 1 
SEBRAZAC 16 2 1 0 0 0 1 0 0 1 0 10 

SOULAGES BONNEVAL 11 2 1 0 0 0 0 0 0 0 0 5 
ST AMANS DES COTS 31 3 0 0 0 0 0 0 0 0 0 7 
ST CHELY D AUBRAC 5 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 39 

ST COME D OLT 2 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 36 
ST GENIEZ D OLT 16 0 0 1 1 0 0 0 0 0 0 23 

ST HIPPOLYTE 4 2 0 0 0 0 1 2 0 0 0 21 
ST SYMPHORIEN  15 1 0 1 0 0 0 0 0 0 0 3 

STE EULALIE D OLT 3 0 2 3 0 0 0 0 0 0 0 2 
TAUSSAC 15 3 0 0 0 1 0 0 0 0 0 11 

THERONDELS 18 9 0 0 0 0 0 0 0 0 0 4 
VILLECOMTAL 1 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 7 

TOTAL 736 87 17 12 7 7 13 6 13 3 2 478 
% 53 6 1 1 1 1 1 0 1 0 0 35 

 
Tableau 3 : Nombre d'exploitation par type de production par communes 
Données CLTI Nord Aveyron 2018 
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c. Les productions des exploitations 

 
La production agricole présente sur le Nord Aveyron est fortement spécialisée. Ainsi 81.5% des exploitations agricoles du 
territoire d’étude élèvent des bovins pour la production de viande. En seconde position on retrouve la production bovin lait 
(9.6% des exploitations).  
 
Derrière ces deux productions, on retrouve quatre productions mineures : 
 La viande ovine (1.88%) 
 Le lait de brebis (1.33%) 
 Le lait de chèvre (1,44%) 
 La viticulture (1,44%) 

 
Le territoire appartient au zonage de plusieurs signes officiels de qualité :  

- AOP Bleu des Causses 
- IGP Vins d’Aveyron 
- AOP Bleu d’Auvergne  
- AOP Laguiole  
- AOP Salers 
- AOP Cantal 
- AOP Roquefort (sur le sud du territoire)  
- AOP Vins d’Entraygues  
- AOP Vins d’Estaing 
- Label Rouge Bœuf Fermier Aubrac  
- IGP Génisse Fleur d’Aubrac  
- IGP Canard à Foie Gras du SO  
- IGP Volailles d’Auvergnes 
- IGP Agneau d’Aveyron  
- IGP Porc d’Auvergne  
- IGP Jambon de Bayonne 
-  

 

75%

20%
5%

EI

GAEC

EARL SCEA

 
 
Figure 2 : Répartition des statuts juridiques des exploitations agricoles  
Source : CLTI 2018 
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d. La forme juridique des exploitations 

 
Le territoire compte une forte proportion d’entreprises individuelles (75% des exploitations agricoles). Ce pourcentage est 
supérieur à la moyenne départementale qui est de 69%.  
 
Les GAEC représente 20% des entreprises agricoles du Nord Aveyron et les autres formes sociétaires (EARL, SCEA…) 5%. Ici, le 
taux de GAEC est supérieur à la moyenne  départementale (15%) mais les autres formes sociétaires se situent bien en 
dessous de cette moyenne (15%).  
 
On ne distingue pas de corrélation entre une production particulière et la forme juridique des exploitations.  
 

 
Carte 13 : part des exploitations embauchant un salarié permanent hors cadre familial en 2010  
Source : RGA 2010 

e. Le salariat sur les exploitations  

D’après les données du RGA 2010 près de 6.3% des exploitations agricoles du territoire embauchent 1 salarié permanent hors 
cadre familial en 2010. C’est légèrement inférieur à la moyenne départementale qui est de 8.3%. 
 
Les exploitations qui emploient le plus se retrouvent sur le centre du territoire (St Amans des Cots 22,5%)   
 

 

Conclusion :  

De nombreuses entreprises individuelles (75%) 

6.3 % des entreprises agricoles emploient un salarié à temps plein  
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2. Les agriculteurs du territoire 

  

Carte 14 : Nombre de chefs d’exploitations par commune  
Source : CLTI 2018 

a. Le nombre de chefs d’exploitation 

Le territoire compte 1 699 chefs d’exploitations. La répartition du  nombre d’exploitant par commune est comparable à celle 
du nombre d’exploitations agricoles (carte 9 et carte 14).  
 
Les agriculteurs du Nord Aveyron représentent environ 14% des exploitants agricoles aveyronnais.  
 

b. La part des femmes  

D’après les données RGA 2010, les femmes représentent en moyenne sur le territoire 27.7% des chefs d’exploitations. Ces 
valeurs sont comparables à la moyenne aveyronnaise qui est de 28.5%.  
 
C’est sur la commune d’Espalion qu’on retrouve le plus de femmes chef d’exploitations (42.1%).  
 

c. Pluriactivité au sein des exploitations  

Le taux de pluriactivité est de 14.4% ce qui est proche de la moyenne départementale qui est de 15.5%. Les communes 
d’Estaing, Entraygues sur Truyère et Sébrazac comptent le plus de pluriactifs (moy : 30%) 
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Conclusion :  

 1 699 exploitants recensés sur le territoire  
 14% des exploitants agricoles aveyronnais  
 27.7% sont des femmes  
 Taux de pluriactivité de 14.4%  
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Commune MOINS DE 40 ANS PLUS DE 50 ANS Nb exploitants 
ARGENCE EN AUBRAC 43 26% 84 51% 164 
BESSUEJOULS 6 27% 12 55% 22 
BROMMAT 13 25% 24 47% 51 
CAMPOURIEZ 6 35% 9 53% 17 
CAMPUAC 4 21% 9 47% 19 
CANTOIN 8 18% 22 49% 45 
CASSUEJOULS 6 32% 11 58% 19 
CASTELNAU DE MANDAILLES 12 38% 11 34% 32 
CONDOM D AUBRAC 8 17% 26 54% 48 
COUBISOU 19 36% 26 49% 53 
CURIERES 16 41% 14 36% 39 
ENTRAYGUES 7 23% 21 68% 31 
ESPALION 10 22% 25 56% 45 
ESPEYRAC 4 25% 9 56% 16 
ESTAING 4 20% 12 60% 20 
FLORENTIN LA CAPELLE 11 28% 21 54% 39 
GOLINHAC 13 28% 26 55% 47 
HUPARLAC 9 20% 22 50% 44 
LACROIX BARREZ 10 26% 20 53% 38 
LAGUIOLE 33 37% 41 46% 90 
LASSOUTS 7 16% 17 40% 43 
LE CAYROL 11 28% 21 53% 40 
LE FEL  5 23% 14 64% 22 
LE NAYRAC 8 21% 21 55% 38 
MONTEZIC 1 17% 3 50% 6 
MONTPEYROUX 35 30% 55 48% 115 
MUR DE BARREZ 6 19% 18 56% 32 
MUROLS 2 13% 11 73% 15 
PIERREFICHE 10 43% 9 39% 23 
POMAYROLS 7 39% 9 50% 18 
PRADES D'AUBRAC 14 25% 25 45% 56 
SEBRAZAC 15 43% 16 46% 35 
SOULAGES BONNEVAL 12 50% 10 42% 24 
ST AMANS DES COTS 16 31% 24 47% 51 
ST CHELY D AUBRAC 9 17% 34 65% 52 
ST COME D OLT 11 24% 22 49% 45 
ST GENIEZ D OLT 13 27% 22 46% 48 
ST HIPPOLYTE 15 42% 17 47% 36 
ST SYMPHORIEN  7 25% 11 39% 28 
STE EULALIE D OLT 2 17% 6 50% 12 
TAUSSAC 7 20% 20 57% 35 
THERONDELS 7 21% 17 50% 34 
VILLECOMTAL 4 33% 5 42% 12 
TOTAL 466 27% 852 51% 1699 

 
Tableau 5 : Nombre d’agriculteurs par tranche d’âge 
D’après données CLTI  2018 
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Carte 15 Part des exploitants de moins de 40 ans par commune  
D’après données CLTI  2018 
 

 
 
Carte 16: Part des exploitants de plus de 50 ans par commune  
D’après données CLTI  2018 
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d. L’âge des exploitants 

Sur le territoire, 51% des exploitants ont 50 ans ou plus, soit 852 exploitants [Tableau 4]. Ces données sont légèrement 
supérieures à la moyenne départementale qui est de 49% (données observatoire national installation 2012). 
 
Les communes les plus « vieillissantes » sont celles de Murols (73%), St Chély d’Aubrac (65%), Entraygues sur Truyères (68%) 
et Le Fel  (64%) [Carte 16].  
 
Les exploitants de moins de 40 ans représentent 27 % des agriculteurs, soit 466 exploitants. Cette moyenne est supérieur à 
la moyenne départementale (21% - RA 2010). 
 
Les communes les plus « jeunes » sont celles de Soulages Bonneval (50%), Pierrefiche (43%), Sébrazac (43%) et St Hippolyte 
(42%) [Carte 15].  
 
L’étude de la pyramide d’âge des productions ne serait pas pertinente au regard de l’ultra-spécialisation du territoire autour 
de la production bovin viande.  
 

 
 

Commune 
Nb EA sans 

reprise % Nb EA avec 
reprise % 

Nb EA 
reprise 

inconnue 
% 

Nb EA avec au 
moins un 

associé > 50 ans 

ARGENCE EN AUBRAC 32 43,24 38 51,35 4 5,41 74 
BESSUEJOULS 6 50,00 5 41,67 1 8,33 12 

BROMMAT 6 31,58 12 63,16 1 5,26 19 
CAMPOURIEZ 2 22,22 5 55,56 2 22,22 9 

CAMPUAC 1 11,11 5 55,56 3 33,33 9 
CANTOIN 9 42,86 12 57,14 0 0,00 21 

CASSUEJOULS 5 50,00 2 20,00 3 30,00 10 
CASTELNAU DE 
MANDAILLES 7 70,00 3 30,00 0 0,00 10 

CONDOM D AUBRAC 11 44,00 10 40,00 4 16,00 25 
COUBISOU 13 59,09 6 27,27 3 13,64 22 
CURIERES 2 15,38 6 46,15 5 38,46 13 

ENTRAYGUES 11 57,89 6 31,58 2 10,53 19 
ESPALION 10 40,00 5 20,00 10 40,00 25 
ESPEYRAC 4 44,44 4 44,44 1 11,11 9 
ESTAING 7 70,00 3 30,00 0 0,00 10 

FLORENTIN LA CAPELLE 7 41,18 8 47,06 2 11,76 17 
GOLINHAC 6 24,00 6 24,00 13 52,00 25 
HUPARLAC 6 28,57 11 52,38 4 19,05 21 

LACROIX BARREZ 12 66,67 4 22,22 2 11,11 18 

Conclusion :  

 51% des exploitants ont plus de 50 ans  

 27% ont moins de 40 ans  
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LAGUIOLE 6 18,18 17 51,52 10 30,30 33 
LASSOUTS 4 23,53 13 76,47 0 0,00 17 
LE CAYROL 6 31,58 10 52,63 3 15,79 19 

LE FEL  1 9,09 4 36,36 6 54,55 11 
LE NAYRAC 11 52,38 7 33,33 3 14,29 21 
MONTEZIC 2 66,67 1 33,33 0 0,00 3 

MONTPEYROUX 13 28,89 21 46,67 11 24,44 45 
MUR DE BARREZ 3 21,43 6 42,86 5 35,71 14 

MUROLS 2 20,00 5 50,00 3 30,00 10 
PIERREFICHE 3 33,33 5 55,56 1 11,11 9 
POMAYROLS 2 25,00 4 50,00 2 25,00 8 

PRADES D'AUBRAC 10 40,00 9 36,00 6 24,00 25 
SEBRAZAC 4 25,00 6 37,50 6 37,50 16 

SOULAGES BONNEVAL 2 25,00 3 37,50 3 37,50 8 
ST AMANS DES COTS 7 30,43 13 56,52 3 13,04 23 
ST CHELY D AUBRAC 15 48,39 15 48,39 1 3,23 31 

ST COME D OLT 10 50,00 9 45,00 1 5,00 20 
ST GENIEZ D OLT 5 26,32 14 73,68 0 0,00 19 

ST HIPPOLYTE 1 7,69 7 53,85 5 38,46 13 
ST SYMPHORIEN  2 18,18 9 81,82 0 0,00 11 

STE EULALIE D OLT 1 20,00 4 80,00 0 0,00 5 
TAUSSAC 9 50,00 9 50,00 0 0,00 18 

THERONDELS 8 53,33 5 33,33 2 13,33 15 
VILLECOMTAL 0 0,00 0 0,00 5 100,00 5 

TOTAL 284 37,03 347 45,24 136 17,73 767 
 
Tableau 5 : Nombre d’agriculteurs par tranche d’âge 
D’après données CLTI  2018 
 

3. L’Avenir des exploitations 

a. Nombre d’exploitations AVEC ou SANS succession 

Le territoire compte 767 exploitations ayant au moins un exploitant de plus de 50 ans [Tableau 5]. Parmi ces exploitations, 
nous avons recueillie une information sur la succession pour 631 exploitations, parmi celles – ci :  

 45% ont une reprise (347 exploitations / 631 connues) 

 37 % n’ont pas de reprise (284 exploitations / 631 connues) 
 
Les données sont à relativiser pour les communes de Golinhac, le Fel et Villecomtal, où le taux de données inconnues est 
supérieur à 50%.  
 
Le territoire est dans la même tendance que le département qui compte 1 installation pour 2,3 départs, ce qui correspond à 
43% d’exploitations sans reprise.   
 
Les communes qui ont les plus forts taux de non-reprise sont Castelnau de Mandailles (3 exploitations sans reprise = 70%), 
Estaing (7 exploitations sans reprise = 70%), Montézic (2 exploitations sans reprise = 66%) et Lacroix Barrez (12 exploitations 
sans reprise = 66%) [Tableau 5] 
 
Les communes qui comptent le plus grand taux de reprises sont Castelnau de Mandailles (70%), Estaing (70%), Lacroix 
Barrez (66%) [Tableau 5] 
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Commune 

Nb 
exploitants 

sans 
reprise 

% 

Nb 
exploitants 

avec 
reprise 

% 

Nb 
exploitants 

reprise 
inconnue 

% 
Nb 

exploitants 
> 50 ans 

ARGENCE EN AUBRAC 34 40,48 46 54,76 4 4,76 84 
BESSUEJOULS 6 50 5 41,67 1 8,33 12 

BROMMAT 6 25,00 15 62,50 3 12,50 24 
CAMPOURIEZ 2 22,22 5 55,56 2 22,22 9 

CAMPUAC 1 11,11 5 55,56 3 33,33 9 
CANTOIN 9 40,91 13 59,09 0 0,00 22 

CASSUEJOULS 5 45,45 3 27,27 3 27,27 11 
CASTELNAU DE 
MANDAILLES 7 63,64 4 36,36 0 0,00 11 

CONDOM D AUBRAC 11 42,31 11 42,31 4 15,38 26 
COUBISOU 15 57,69 7 26,92 4 15,38 26 
CURIERES 2 14,29 7 50,00 5 35,71 14 

ENTRAYGUES 12 57,14 7 33,33 2 9,52 21 
ESPALION 10 40,00 5 20,00 10 40,00 25 
ESPEYRAC 4 44,44 4 44,44 1 11,11 9 
ESTAING 8 66,67 3 25,00 1 8,33 12 

FLORENTIN LA CAPELLE 9 42,86 9 42,86 3 14,29 21 
GOLINHAC 6 23,08 7 26,92 13 50,00 26 
HUPARLAC 6 27,27 12 54,55 4 18,18 22 

LACROIX BARREZ 12 60,00 5 25,00 3 15,00 20 
LAGUIOLE 7 17,07 20 48,78 14 34,15 41 
LASSOUTS 4 23,53 13 76,47 0 0,00 17 
LE CAYROL 6 28,57 12 57,14 3 14,29 21 

LE FEL 1 7,14 7 50,00 6 42,86 14 
LE NAYRAC 11 52,38 7 33,33 3 14,29 21 
MONTEZIC 2 66,67 1 33,33 0 0,00 3 

MONTPEYROUX 16 29,09 25 45,45 14 25,45 55 
MUR DE BARREZ 3 16,67 9 50,00 6 33,33 18 

MUROLS 2 18,18 6 54,55 3 27,27 11 
PIERREFICHE 3 33,33 5 55,56 1 11,11 9 
POMAYROLS 2 22,22 5 55,56 2 22,22 9 

PRADES D'AUBRAC 10 40,00 9 36,00 6 24,00 25 

Conclusion :  

Parmi les exploitations comptant au moins un associé de plus de 50 ans et pour lesquelles nous avons une 
donnée sur la reprise :  
 45% ont une reprise  
 37% n’ont pas de reprise  
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SEBRAZAC 4 25,00 6 37,50 6 37,50 16 
SOULAGES BONNEVAL 2 20,00 4 40,00 4 40,00 10 
ST AMANS DES COTS 7 29,17 14 58,33 3 12,50 24 
ST CHELY D AUBRAC 16 47,06 17 50,00 1 2,94 34 

ST COME D OLT 11 50,00 10 45,45 1 4,55 22 
ST GENIEZ D OLT 6 27,27 16 72,73 0 0,00 22 

ST HIPPOLYTE 1 5,88 10 58,82 6 35,29 17 
ST SYMPHORIEN 2 18,18 9 81,82 0 0,00 11 

STE EULALIE D OLT 1 16,67 5 83,33 0 0,00 6 
TAUSSAC 10 50,00 10 50,00 0 0,00 20 

THERONDELS 8 47,06 7 41,18 2 11,76 17 
VILLECOMTAL 0 0,00 0 0,00 5 100,00 5 

TOTAL 300 35% 400 47% 152 18% 852 
% 35  47  18  100 

 
Tableau 6 : Nombre d’agriculteurs par tranche d’âge 
D’après données CLTI  2018 
 

b. Nombre d’exploitants de plus de 50 ans AVEC ou SANS Succession 

D’après l’inventaire réalisé au cours des réunions de diagnostic, parmi les 852 exploitants âgés de 50 ans ou plus, nous avons 
une information sur la succession pour 700 d’entre eux [Tableau 6]. Parmi eux, nous dénombrons :  

 57% qui ont une succession connue à ce jour, soit 400 chefs d’exploitations 
 43% n’ont pas de succession assurée à ce jour, soit 300 chefs d’exploitation. 

 
Rapporté à l’ensemble des agriculteurs du territoire, soit 1699 exploitants, nous pouvons estimer que près de 17% des 
agriculteurs du territoire pourraient disparaître dans les 15 prochaines années.  
 

 

 

Conclusion :  

Parmi les 700 exploitants âgés de 50 ans et plus, dont nous connaissons la succession :  
 57% ont une reprise  
 43% n’ont pas de reprise  

 
Dans les 5 à 15 prochaines années, se sont au moins 300 emplois d’agriculteur qui pourraient disparaître 
soit 18% de l’effectif actuel.  
 



31 

Commune 
Nb 

exploitants 

Nb 
exploitants 

> 50 ans 

Nb 
exploitants 

sans 
reprise 

Nb 
exploitants 

avec 
reprise 

Nb 
exploitants 

reprise 
inconnue 

Perte 
d'exploitants 
optimiste H1 

Perte 
d'exploitants 

pessimiste 
H2 

Nb 
exploitants 
dans 5 à 10 
ans selon 

H1 

Nb 
exploitants 

dans 5 à 
10 ans 

selon H2 

% 
disparition 
si rien est 
fait selon 

H1 

% 
disparition 
si rien est 
fait selon 

H2 

ARGENCE EN AUBRAC 164 84 34 46 4 34 57 130 107 21% 35% 
BESSUEJOULS 22 12 6 5 1 6 10 16 12 27% 45% 

BROMMAT 51 24 6 15 3 6 16 45 35 12% 31% 
CAMPOURIEZ 17 9 2 5 2 2 6 15 11 12% 35% 

CAMPUAC 19 9 1 5 3 1 5 18 14 5% 26% 
CANTOIN 45 22 9 13 0 9 9 36 36 20% 20% 

CASSUEJOULS 19 11 5 3 3 5 10 14 9 26% 53% 
CASTELNAU DE 
MANDAILLES 32 11 7 4 0 7 7 25 25 22% 22% 

CONDOM D AUBRAC 48 26 11 11 4 11 19 37 29 23% 40% 
COUBISOU 53 26 15 7 4 15 21 38 32 28% 40% 
CURIERES 39 14 2 7 5 2 7 37 32 5% 18% 

ENTRAYGUES 31 21 12 7 2 12 20 19 11 39% 65% 
ESPALION 45 25 10 5 10 10 20 35 25 22% 44% 
ESPEYRAC 16 9 4 4 1 4 6 12 10 25% 38% 
ESTAING 20 12 8 3 1 8 10 12 10 40% 50% 

FLORENTIN LA 
CAPELLE 39 21 9 9 3 9 14 30 25 23% 36% 

GOLINHAC 47 26 6 7 13 6 21 41 26 13% 45% 
HUPARLAC 44 22 6 12 4 6 12 38 32 14% 27% 

LACROIX BARREZ 38 20 12 5 3 12 16 26 22 32% 42% 
LAGUIOLE 90 41 7 20 14 7 30 83 60 8% 33% 
LASSOUTS 43 17 4 13 0 4 9 39 34 9% 21% 
LE CAYROL 40 21 6 12 3 6 12 34 28 15% 30% 

LE FEL 22 14 1 7 6 1 7 21 15 5% 32% 
LE NAYRAC 38 21 11 7 3 11 16 27 22 29% 42% 
MONTEZIC 6 3 2 1 0 2 3 4 3 33% 50% 
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MONTPEYROUX 115 55 16 25 14 16 35 99 80 14% 30% 
MUR DE BARREZ 32 18 3 9 6 3 10 29 22 9% 31% 

MUROLS 15 11 2 6 3 2 9 13 6 13% 60% 
PIERREFICHE 23 9 3 5 1 3 6 20 17 13% 26% 
POMAYROLS 18 9 2 5 2 2 4 16 14 11% 22% 

PRADES D'AUBRAC 56 25 10 9 6 10 20 46 36 18% 36% 
SEBRAZAC 35 16 4 6 6 4 15 31 20 11% 43% 

SOULAGES BONNEVAL 24 10 2 4 4 2 7 22 17 8% 29% 
ST AMANS DES COTS 51 24 7 14 3 7 12 44 39 14% 24% 
ST CHELY D AUBRAC 52 34 16 17 1 16 26 36 26 31% 50% 

ST COME D OLT 45 22 11 10 1 11 13 34 32 24% 29% 
ST GENIEZ D OLT 48 22 6 16 0 6 8 42 40 13% 17% 

ST HIPPOLYTE 36 17 1 10 6 1 10 35 26 3% 28% 
ST SYMPHORIEN 28 11 2 9 0 2 6 26 22 7% 21% 

STE EULALIE D OLT 12 6 1 5 0 1 4 11 8 8% 33% 
TAUSSAC 35 20 10 10 0 10 13 25 22 29% 37% 

THERONDELS 34 17 8 7 2 8 10 26 24 24% 29% 
VILLECOMTAL 12 5 0 0 5 0 5 12 7 0% 42% 

TOTAL 1699 852 300 400 152 300 576 1399 1123 18% 35% 
% 100 50 18 24 9 18 34 82 66,00 0,18 35% 

 
Tableau 6 : Nombre d’agriculteurs par tranche d’âge 
D’après données CLTI  2018 
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c. Projection dans 5 à 15 ans « si rien n’est fait » 

 

Cette projection part du postulat que « rien n’est fait »,  

C’est-à-dire que les exploitations ayant été identifiées comme « sans reprise » disparaissent et que celles identifiées « avec 
reprise » perdurent. 

ATTENTION ces données ne sont que des simulations sur l’évolution possible de la situation du territoire. 

Cette partie a pour objectif de se projeter dans l’avenir si « rien n’est fait » pour assurer une reprise aux exploitations sans 
succession. 

 

 
Explication du [Tableau 6] :  
Le nombre d’exploitation, comptant au moins un associé de plus 50 ans, pour lesquelles nous n’avons pas d’information sur la 
succession est relativement important : 17 % (152 sur 852 exploitations). Afin de pouvoir se projeter plus précisément, nous 
avons établi 2 hypothèses :  

 Une plutôt optimiste, H1 : « on exclue des calculs ceux » 

 Une plutôt pessimiste, H2 : « toutes les exploitations dont on ne connait pas la succession n’ont pas de reprise » 
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A l’échelle de l’ensemble du territoire, dans le scénario « rien n’est fait », entre 20% et 40% des exploitations pourraient 
disparaître. Ainsi entre 284 et 534 exploitations pourraient soit contribuer à l’agrandissement soit devenir des friches. 
 
Les communes les plus menacées sont celles de Murols (75 %de taux de disparition), Entraygues sur Truyère (62 % de taux de 
disparition) et Bessuéjouls (59% de taux de disparition)  [Tableau 6]  
 
Les communes qui risquent de perdre le plus grand nombre d’exploitation sont celles de [Tableau 6] :  

 Argences en Aubrac (74) 
 Montpeyroux (59) 

 Laguiole (47) 
 

 

 
 
 

Conclusion :  

 Entre 20% et 40% des exploitations actuelles pourraient disparaître  

 soit près de 284 à 534 exploitations sur 1381 recensées 
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Productions 
Exploitations 
recensées sur 

CLTI 

Nb EA avec 
au moins un 
associé > 50 

ans 

Nb EA 
sans 

reprise 

Nb EA 
avec 

reprise 

Nb EA 
reprise 

inconnue 

Perte 
d'EA  

optimiste 
H1 

Perte d'EA  
pessimiste 

H2 

Nb EA 
dans 5 à 
10 ans 

selon H1 

Nb EA 
dans 5 à 
10 ans 

selon H2 

% 
disparition 
si rien est 
fait selon 

H1 

% 
disparition 
si rien est 
fait selon 

H2 

BV 736 451 172 215 64 172 309 564 427 23% 42% 
BL 87 54 19 24 11 19 32 68 55 22% 37% 
OV 17 9 2 5 2 2 8 15 9 12% 47% 
OL 12 8 1 7 0 1 3 11 9 8% 25% 

CAPRIN 7 4 0 3 1 0 1 7 6 0% 14% 
EQUIN 7 3 1 2 0 1 1 6 6 14% 14% 

PORCS - VOLAILLES 13 5 2 2 1 2 3 11 10 15% 23% 
CEREALES MAIS SEMENCE TABAC 3 3 2 0 1 2 3 1 0 67% 100% 

MARAICHARGE ARBO 6 5 0 4 1 0 3 6 3 0% 50% 
APICULTURE - VITICULTURE 13 7 3 3 1 3 6 10 7 23% 46% 

ESCARGOTS PISCI 2 2 2 0 0 2 2 0 0 100% 100% 
INCONNU 478 216 80 82 54 80 163 398 315 17% 34% 

 
Tableau 7 : Disparition des exploitations dans le scénario "rien n'est fait" par type de production 
D’après données CLTI Nord-Aveyron 2019 
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  Evolution des productions du territoire dans la projection « rien n’est 
fait » 

 
Dans la projection « rien n’est fait », les exploitations qui ont le plus grand risque de disparition sont [Tableau 8] : 

 Les exploitations Céréales et Mais Semence (67% à 100% de risque disparition / perte de 2 à 3 
exploitations sur 3) 

 Les élevages d’Apiculture et Viticulture (23% à 46% de risque de disparition / perte de 3 à 6 exploitations 
sur 13) 

 Les élevages de Ovin viande (12% à 47% de risque de disparition/ perte de 2 à 8 exploitations sur 17) 
 
Les productions qui ont le risque de disparition le moins important sont [Tableau 8] :  

 L’élevage d’Ovin lait 

 L’élevage de Caprin 
 Les élevages de Porc et de Volailles  

 
 

 

Conclusion :  

– le taux de disparition le plus important : céréale, viticulture et ovin viande 

– taux plus faible de risque de disparition : Ovin lait, Caprins et Porc/Volailles 
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 Surfaces libérées, susceptibles de contribuer à l’agrandissement  

Ces données ne représentent pas le nombre REEL d’hectares qui seraient libérés par la non-reprise des exploitations. Elles 
résultent de l’extrapolation de la SAU moyenne des exploitations par commune et du nombre d’exploitations sans reprise 
connue à ce jour. 
 
Dans la projection « rien n’est fait », nous remarquons que 18 124 à 33 586 ha pourraient contribuer à l’agrandissement des 
exploitations qui perdurent ou bien selon les situations à l’enfrichement. Ce qui représente 18% à 34% de la SAU totale du 
territoire.  
 

Commune 
SAU RA 

2010 
Perte d'EA  

optimiste H1 
Perte d'EA  

pessimiste H2 

Nb ha partant à 
l'agrandissement 

/ friches selon 
H1 

Nb ha partant à 
l'agrandissement / 

friches selon H2 

ARGENCE EN AUBRAC 98,54 32 52 3153 5124 
BESSUEJOULS 38,35 6 10 230 384 

BROMMAT 85,97 6 13 516 1118 
CAMPOURIEZ 30,00 2 6 60 180 

CAMPUAC 41,66 1 5 42 208 
CANTOIN 107,29 9 9 966 966 

CASSUEJOULS 65,95 5 9 330 594 
CASTELNAU DE MANDAILLES 54,30 7 7 380 380 

CONDOM D AUBRAC 55,76 11 19 613 1059 
COUBISOU 37,39 13 18 486 673 
CURIERES 77,04 2 7 154 539 

ENTRAYGUES 33,34 11 18 367 600 
ESPALION 37,71 10 20 377 754 
ESPEYRAC 50,27 4 6 201 302 
ESTAING 31,08 7 8 218 249 

FLORENTIN LA CAPELLE 68,20 7 11 477 750 
GOLINHAC 44,10 6 21 265 926 
HUPARLAC 102,81 6 12 617 1234 

LACROIX BARREZ 57,81 12 15 694 867 
LAGUIOLE 84,31 6 23 506 1939 
LASSOUTS 61,21 4 9 245 551 
LE CAYROL 49,15 6 12 295 590 

LE FEL  54,13 1 7 54 379 
LE NAYRAC 39,59 11 16 435 633 
MONTEZIC 64,33 2 3 129 193 

MONTPEYROUX 71,68 13 29 932 2079 
MUR DE BARREZ 72,04 3 9 216 648 

MUROLS 29,42 2 9 59 265 
PIERREFICHE 76,20 3 6 229 457 
POMAYROLS 65,26 2 4 131 261 

PRADES D'AUBRAC 74,89 10 20 749 1498 
SEBRAZAC 33,73 4 15 135 506 

SOULAGES BONNEVAL 75,74 2 6 151 454 
ST AMANS DES COTS 78,28 7 12 548 939 
ST CHELY D AUBRAC 73,05 15 24 1096 1753 
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ST COME D OLT 41,30 10 12 413 496 
ST GENIEZ D OLT 54,33 5 7 272 380 

ST HIPPOLYTE 45,86 1 9 46 413 
ST SYMPHORIEN  68,17 2 6 136 409 

STE EULALIE D OLT 50,33 1 3 50 151 
TAUSSAC 67,39 9 12 607 809 

THERONDELS 68,05 8 10 544 680 
VILLECOMTAL 39,25 0 5 0 196 

TOTAL 2555,25 284 534 18124 33586 
 
Tableau 8 : Suceptible de contribuer à l’agrandissement/enfrichement 
D’après données CLTI Nord-Aveyron 2019 

 
Conclusion :  

– Entre 18% et 34% de la SAU  l’agrandissement ou à l’enfrichement (18 124 à 33 586 ha) 
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Analyse des données 
 

ATOUTS 
Eléments positifs présents sur le territoire 

FAIBLESSES 
Eléments négatifs sur lesquels présent sur le territoire 

Relief :  
 Un relief diversifié : plaines, plateaux, vallées… 

 
Sols :  

 Des types de sols différents selon les altitudes 
et les communes 

 Des sols de bonne qualité  
 
Climat :  

 Présence de microclimats qui permettent des 
cultures variées 

 
Ressource en eau :  

 Un ensemble hydrique riche : rivières, 
réserves d’eau, pluviométrie importante 

 
Situation géographique :  

 Présence de bourgs importants (Espalion, St 
Géniez…) : des services et des emplois 
possibles pour les conjoints d’exploitants 

 Des zones de dynamisme rural : St Jacques 
de Compostelle  

 Voirie : Sud-est du territoire desservi par l’A75 

Relief :  
 Beaucoup de zones pentues et difficilement 

mécanisables 

Sols  
 Certain sols sont très pierreux 

 
Climat :  

 Enneigement hivernal  
 Sècheresse possible dans certaines zones 
 Risques d'inondation dans certaines parties du 

territoire 

Situation géographique  

 Desserte routière relativement mauvaise : 
uniquement l’A 75 au sud-est et pas de routes 
nationales 

 Certaines communes demeurent très isolées 
des lieux de vie et de décision 

 

OPPORTUNITES 
Eléments se présentant comme des leviers d’action positifs 

MENACES 
Eléments se présentant comme des freins d’action 

 Attrait touristique du territoire 
 Des productions de qualité qui sont 

reconnues : plusieurs zones possédant des 
labels de qualité : AOC, AOP, IGP, Label 
Rouge…   

 Création du nouveau PNR Aubrac : un nouvel 
acteur sur le territoire 
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1. Milieu naturel  

Le nord Aveyron bénéficie d’un milieu naturel relativement propice à l’agriculture et à différents types d’exploitations. Le 
territoire semble, de part ces dispositions, naturellement destiné à l’agriculture, et plus particulièrement à l’élevage.  
 
Les sols, le relief et le réseau hydrique sont de bonne qualité et importants. Le relief varié permet l’élevage en plateaux et 
plaines et d’autres types de productions dans les vallées.  
 
Les productions agricoles bénéficient pour certaines, d’une reconnaissance de qualité, liée au territoire, par le bais de 
labels (AOC, AOP, IGP, Label Rouge…). 
 
La desserte routière apparait principalement comme un frein sur la majorité du territoire, induisant des routes 
départementales sinueuses, et des problèmes de déplacements, notamment l’hiver, avec des conditions climatiques 
délicates.  
 
Quelques bourgs importants sont présents sur le territoire, Espalion, Laguiole, St Géniez… sont des sources de services et 
d’emplois, notamment pour les conjoints des exploitants agricoles.  
 
Dans certaines zones du territoire, des problèmes d’inondations et d’embroussaillement se posent. Ce qui peut être un frein 
pour la pratique d’activités agricoles.  
 
Les contraintes naturelles sont relativement importantes et saisonnières, avec un hiver rude et un enneigement relativement 
important, particulièrement pour les Monts d’Aubrac, et des risques de sécheresse l’été dans certaines zones.  
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ATOUTS 
Eléments positifs présents sur le territoire 

FAIBLESSES 
Eléments négatifs sur les quels il est encore temps d’agir avant qu’ils ne 

se transforment en menaces ou contraintes 

 Remembrement fait dans plusieurs communes  

 Chemins entretenus  

 Villages dynamiques 

 Proximité de l’A75 pour la partie est du 
territoire 

 Baisse du nombre d’exploitations 

 Exploitations inégalement réparties sur le 
territoire 

 Prix élevé ne reflétant pas le potentiel 
agronomique des sols  

 
 Biens communaux qui génèrent tensions  

OPPORTUNITES 
Eléments neutres s qui en les travaillant deviennent des atouts stables 

MENACES 
Eléments dangereux pour l’avenir dont il faut prendre conscience 

 Mode de faire valoir  

 En cas de transmission Hors Cadre Familial : 
vente  

 En cas de transmission Cadre familial : fermage  

 Attachement patrimonial au foncier et état 
d’esprit des locaux autour du foncier  

 Acces au foncier pour des porteurs de projets 
hors cadre familiaux 

 Investisseurs extérieurs au territoire qui 
commencent à arriver  
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2. Le foncier et les aménagements du milieu agricole 

Le prix le plus souvent constaté pour les terres et prés libres de plus de 70 are (euros courants/ ha) pour la petite région 
agricole « Nord Aveyron »2 était en 2018 de 6 500 € (minima 2 550 € - maximum 11 670 €) (données SAFER Occitanie 2018). 
Les données recueillies au cours du travail de diagnostic semblent être un peu supérieure à ces données (8 900 € de 
moyenne sur le territoire) 
 

Evolution du prix des terres
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Depuis 1999, le prix le plus souvent constaté a connu une augmentation de 137 %. Le pic d’augmentation a été constaté 
entre 2006 et 2009.  
 
Des aménagements fonciers (échanges, regroupement de parcelle) ont été réalisés sur plusieurs communes. Plusieurs 
communes n’ont cependant pas fait l’objet de ce type de démarches. En outre, nombreuses d’entre elles disposent encore 
de biens communaux ou sectionnaux dont les attributions sont tant sources de tensions entre agriculteurs que de précarité 
dans leurs exploitations.  
 
Les chemins et leur entretien sont globalement satisfaisants et la cohabitation avec les autres usagers (randonneurs,…) est 
plutôt bonne. Une partie du territoire est traversée par le Chemin de St Jacques de Compostelle. Ces chemins la sont bien 
entretenus mais leur utilisation par les agriculteurs n’est pas bien vue de la part de tous.  
 
Les phénomènes d’embroussaillement sont encore limités mais ont tendance à se développer sur la plupart des communes 
qui ont des pentes difficiles à travailler. 
 
Le territoire est relativement isolé des grandes villes, ainsi les agriculteurs ne subissent pas la pression foncière de 
l’urbanisation (habitation, zone d’activité, …) et les difficultés de travaux qu’elle engendre (épandage, traitements, …). 
 

                                                      
2 La petite région agricole Nord Aveyron est plus large que notre zone d’étude mais comprend l’ensemble de cette dernière. 
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D’après les réponses au questionnaire lors de la réunion de diagnostic, le mode de faire-valoir privilégié dans les 
transmissions familiales est le fermage alors que dans les transmissions hors du cadre familial la vente est choisie le plus 
souvent.  
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ATOUTS 
Eléments positifs présents sur le territoire 

FAIBLESSES 
Eléments négatifs sur les quels il est encore temps d’agir avant qu’ils ne 

se transforment en menaces ou contraintes 

 Spécialisation des exploitations en bovin 
viande : permet d’avoir une filière solide sur le 
territoire   

 La production principale (bovin viande) qui 
semble être la plus adaptée au territoire  

 Des outils économiques et au service des 
filières présents sur le territoire ou à proximité. 

 Présence de filières SIQO (BFA, vin AOC, 
Laguiole …)  

 
  

 Baisse du nombre d’exploitation bovin lait  
 

 Spécialisation des exploitations en bovin 
viande : limite la résilience des exploitations du 
territoire en cas de crise  

 
 

OPPORTUNITES 
Eléments neutres s qui en les travaillant deviennent des atouts stables 

MENACES 
Eléments dangereux pour l’avenir dont il faut prendre conscience 

 Filières dynamique et attrayantes : BFA, 
Laguiole, …  

 De nouvelles productions s’implantent sur le 
territoire : équins, …  
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3. Les productions du territoire 

Les productions sur le territoire sont de différents types : ovins et caprins, bovins mixte, granivores mixte, bovin viande, 
polyculture et poly élevage, autres herbivores.  
Cependant, ce territoire est particulièrement propice à l’élevage, ce qui explique une très forte spécialisation en bovins, qui 
pourrait être un frein pour l’installation de jeunes agriculteurs, s’ils souhaitent se diversifier.  
 
Aussi, le territoire nord aveyronnais possède des productions qui bénéficient de label de qualité, qui valorisent également le 
territoire dans lequel les productions sont réalisées (AOC, AOP, IGP). Cette reconnaissance de qualité est un élément 
important pour les exploitants et représente un atout pour les jeunes souhaitant s’installer.  
A ces labels de qualité s’ajoute également la renommée de la race Aubrac, comme le montre Haute, la vache égérie du salon 
de l’Agriculture 2018.  
 
Cependant, il faut noter une baisse du nombre d’exploitants sur le territoire, et donc des productions de divers types qui y 
sont produites. D’autant plus que les types de productions sont très inégalement répartis sur le territoire, avec pour exemple 
l’Aubrac et Carladez qui est très fortement spécialisé en bovins.  
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ATOUTS 
Eléments positifs présents sur le territoire 

FAIBLESSES 
Eléments négatifs sur les quels il est encore temps d’agir avant qu’ils ne 

se transforment en menaces ou contraintes 

Travail en commun  
 Présence de CUMA sur le territoire 
 Présence de  Groupements d’employeurs 
 Présence de « mutuelles coup dur » / système 

d’entraide 
 
Etat d’esprit  

 Bon état d’esprit entre agriculteurs dans 
l’ensemble 

 Entraide  
 

Implication des agriculteurs 
 Agriculteurs impliqués dans les conseils 

municipaux 
 Implication des agriculteurs dans la vie locale 

(assoc., sport, comité des fêtes, …) 
 
Agriculture représente une importante part des 
emplois sur le territoire 
 

 Pas de mutuelle coup dur  
 
 Nombreuses entreprise individuelles 

 
 Les exploitants ne réalisent pas toujours 

l’arrangement de famille 
 
 
 

OPPORTUNITES 
Eléments neutres s qui en les travaillant deviennent des atouts stables 

MENACES 
Eléments dangereux pour l’avenir dont il faut prendre conscience 

 Bonne entente entre agriculteurs 

 Bon accueil pour les nouveau installé 
cadre familial  

Dynamique agricole 
 Tissu agricole encore dense pour mener 

des réflexions collectives  
 Dynamique collective entre les éleveurs  

 

 
Salariat : 

 Manque de formation des agents de 
remplacement  

 
Travail  

 Décalage entre la « société » et la 
« perception du travail d’éleveur » 

 
Relationnel  

 Individualisme de certains agriculteurs, 
manque d’entraide sur certains secteurs 

 Hostilité de certains exploitants vis-à-vis de 
personnes étrangères au territoire 

 Compétition autour du foncier  

 Certains touristes peuvent être plus 
déconnectés de l’agriculture  
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4. Etat d’esprit et implication des agriculteurs 

Globalement, il y a un bon état d’esprit entre les agriculteurs du territoire même si ce dernier semble fragile. Il existe 
plusieurs CUMA, et des groupements d’employeurs. Ces points sont de véritables atouts pour la dynamique agricole locale. 
Plus qu’ailleurs cependant, les concurrences sur le foncier entrainent des tensions. Plusieurs communes perçoivent une 
montée de l’individualisme.  
 
En outre, la différence de traitement entre installés cadre et hors cadre familiaux a été soulevée notamment dans les 
communes possédant encore des biens communaux.  
 
Comme vu précédemment, le territoire compte un nombre important d’entreprise individuelle, ce qui est une véritable 
menaces pour les exploitations tant au niveau des conditions de travail que du partages des responsabilités.  
 

 
Carte 17: Part des agriculteurs dans les conseils municipaux  
Exploitation personnelle- data.gouv.fr 
 
Au niveau local, les agriculteurs sont globalement impliqués dans la vie des communes et des associations (comités des fêtes, 
chasse, sport, …). Nous pouvons noter une sur représentation des agriculteurs dans les conseils municipaux par rapport au 
niveau aveyronnais (28.5% versus 24% en Aveyron). Plusieurs communes, comme, dépassent même les 50% d’agriculteurs 
parmi les membres du conseil municipal. [Carte 17]  
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ATOUTS 
Eléments positifs présents sur le territoire 

FAIBLESSES 
Eléments négatifs sur les quels il est encore temps d’agir avant qu’ils ne 

se transforment en menaces ou contraintes 

Dynamique artisanale  
 Présence de nombreux artisans du bâtiment et 

autre  
Enseignement  

 Présence d’établissements secondaires sur le 
territoire  

 
Relation Agri/ pop rural 

 Bonne entente 

 Points faibles sur le territoire : l’enseignement 
et les transports 

 
 Dynamique démographique négative  

 
 Marché de l’emploi situé surtout dans les pôles  
 

OPPORTUNITES 
Eléments neutres s qui en les travaillant deviennent des atouts stables 

MENACES 
Eléments dangereux pour l’avenir dont il faut prendre conscience 

Potentiel touristique 
 Taux d’équipement important 
 PNR de l’Aubrac 

 
 

 Beaucoup d’emploi sont en lien avec l’activité 
agricole, ce qui implique beaucoup de monde 
dans le maintien d’agriculteurs nombreux 

 
 Le tourisme représente aussi une source 

d’emplois dans ces territoires 
 

 

 La dépendance de beaucoup d’emploi  
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5. Dynamique rurale  

Le territoire bénéficie d’un bon taux d’équipement (26.1%). Il est supérieur au taux aveyronnais (21.2%) et supérieur au taux 
national (17.69%). On dénombre deux gros points faibles dans ces équipements : l’enseignement et les transports.  
 
62% des communes possèdent une école primaire, ce qui est un point faible pour le territoire et l’éventuel accueil de 
nouvelle population. On dénombre 5 collèges sur l’ensemble du territoire et un seul lycée qui se trouve à Espalion.  
 
D’un point de vue démographique le territoire est globalement dans une dynamique négative, ce qui constitue un enjeu a 
part entière pour les années à venir.   
 
Selon les acteurs locaux interrogés lors de la réunion de diagnostic, il y a plutôt une bonne entente entre les agriculteurs et 
les autres habitants, bien que cette dernière se fragilise dans les communes à forte vocation touristique.  
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ATOUTS 
Eléments positifs présents sur le territoire 

FAIBLESSES 
Eléments négatifs sur les quels il est encore temps d’agir avant qu’ils ne 

se transforment en menaces ou contraintes 

Un milieu naturel favorable sous certains aspects  
 Des sols riches  
 Des Ressources en eau correctes  

 
Des aménagements fonciers  

 Remembrement fait dans plusieurs communes  
 Nombre suffisant de chemins entretenus 
 Bonne cohabitation sur les chemins  

 
Des productions en adéquation avec le territoire qui sont 
valorisées  

 Bovin viande pâturage et estive sur les plateaux 
 Productions plus diversifiées dans la vallée du Lot  
 Présence de filières SIQO (Roquefort, vin AOC, …)  

 
Dynamique agricole et agroalimentaire positive :  

 Des exploitations viables et vivables  
 27% des agriculteurs ont moins de 40 ans  
 Des outils économiques présents sur le territoire 

(coopérative, fournisseurs, vétérinaire…) ou à 
proximité (abattoir) 

 Travail en commun (CUMA, Groupements 
d’employeurs, système d’entraide, …) 

 Bon état d’esprit entre agriculteur dans 
l’ensemble / Entraide  

 
Un territoire attractif et bien desservi 

 Des villages dynamiques 
 Un bon taux d’équipement 
 Plusieurs bourgs dynamiques 
 Une bonne desserte pour une partie du 

territoire : proximité avec les axes routiers 
importants dont A75 

 
Relation Agri/ pop rural favorable  

 Implication des agriculteurs dans la vie locale 
(association, …)  

 Bonne entente 
 

 

 

 

Parcellaire morcelé sur certaines communes 
 
Un foncier agricole peu accessible et cher 

 Rare – « difficile pour ceux qui en recherchent »  
 Prix élevé ne reflétant pas toujours le potentiel 

agronomique 
 
Conditions de reprises  

 Manque d’anticipation des transmissions 
(cadre ou HC) – transmission = sujet « tabou »  

 Coût des transmissions (distorsion entre la 
valeur économique celle patrimoniale)  

 Les installations hors cadre familial sont encore 
marginales 

 
Certaines communes sont un peu moins attractives  

 Peu de commerce  
 Pas d’école 

 
Un potentiel agronomique limité  

 Relief accidenté, pentu sur certaines 
communes 

 Des sols souvent caillouteux, séchant, difficiles 
à travailler 

 Sécheresse estivale  perte de récolte 
 
 
 

OPPORTUNITES 
Eléments neutres s qui en les travaillant deviennent des atouts stables 

MENACES 
Eléments dangereux pour l’avenir dont il faut prendre conscience 

 
Dynamique collective agricole 

 Outils collectifs (coopératives) 
 Organisations de producteurs  

 
Une dynamique positive d’installation 

Entretien du paysage  
 Embroussaillement de certaines zones  

 
Situation géographique 

 Pression foncière   
 Certaines communes enclavées 
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 Taux de reprise important (6/10 ont une reprise 
connue à ce jour) 

 Les établissements agricoles « font le plein »  
 Des jeunes avec des niveaux d’étude supérieure 

font le choix de s’installer  
 
Des opportunités pour les installations 

 Fermage = mode de faire-valoir privilégié en cas 
de transmission Cadre familial 

 
Les avantages du métier d’agriculteur 

 Autonomie, « être son propre chefs » 
 Organisation de son travail  

 
Potentiel touristique 

 Taux d’équipement important 
 PNR de l’Aubrac 

 
 

 
Dynamique agricole fragilisée 

 Système fragile : 81% des exploitations sont en 
bovin viande 

 
 Risque de disparition de 19 %et 40% des 

exploitations dans les 5 à 15 ans « si rien n’est 
fait »  

 
Relationnel  

 Individualisme de certains agriculteurs, manque 
d’entraide sur certains secteurs 

 
Image du métier  

 Image négative diffusée par les médias mais 
aussi par certains agriculteurs  

 Eleveurs se sentent en décalage du point du 
vue du travail vis-à-vis de la société 
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6. L’installation / transmission 

 
Le milieu naturel, malgré certains atouts (eau, sols) est plutôt difficile (potentiel agronomique limité), mais l’agriculture locale 
a su s’y adapter. Ses systèmes de production en adéquation avec le milieu (estives et agriculture extensive) sont aujourd’hui 
un atout pour l’agriculture locale et plus précisément pour le renouvellement des générations. La production de bovin viande 
et est celle qui a le plus fort taux de renouvellement.  
 
Les agriculteurs ont su depuis plusieurs générations, et savent encore, se regrouper pour créer leur outil et mettre en valeur 
leur production. La présence de nombreux signes officiels de qualité sur le territoire et les outils économiques qui y sont liés 
(coopérative, …) sont de véritables atouts et opportunités pour l’installation. Ces filières structurées peuvent apporter aux 
porteurs de projet un accompagnement technique, des moyens de commercialisation, une valorisation de la production et 
une certaine visibilité sur les prix.  
 
D’autres opportunités nouvelles sont favorables à l’installation : le développement de nouvelles productions et le renouveau 
de la viticulture dans la vallée du Lot et de la Truyère 
 
Des menaces pèsent sur certains systèmes de productions. Le taux d’exploitations « spécialisées » est important et montre 
une certaine fragilité face aux aléas, ce qui peut compromettre la reprise.  
 
Les conditions de reprises des exploitations sont dans l’ensemble favorables : 57% des fermes ayant un associé de plus de 
50 ans ont une reprise connue à ce jour. Il existe des exploitations de taille convenable, viables et vivables. Il y a un bon état 
d’esprit entre les agriculteurs du territoire, ce qui favorise l’existence d’outils collectifs (CUMA, groupement d’employeur, 
système d’entraide). Cependant, on constate comme dans l’ensemble de la société une montée de l’individualisme chez les 
agriculteurs du Nord Aveyron. L’accueil des nouveaux installés cadre familial est  localement positif, il n’est pas aussi évident 
pour les agriculteurs hors cadre familial. En outre, le relationnel que les exploitants entretiennent avec le foncier peut être 
générateur de tensions entre eux, lors de mouvement de terres.  
 
Les entreprises individuelles sont bien implantées (75% des exploitations). Ce type d’exploitation est un véritable atout pour 
l’installation. En effet, beaucoup de porteurs de projets Hors Cadre « rêvent » d’une installation individuelle. Cette réalité 
peut permettre une rencontre entre l’offre et la demande en termes de reprise d’exploitation. Cependant, les entreprises 
individuellles peuvent etre source de difficulté humaine du fait de la solitude des exploitants.  
 
Le foncier reste comme dans beaucoup de territoire, un point noir. Bien qu’il y ait sur certaines communes un parcellaire 
morcelé, ailleurs, de nombreux aménagements/échanges, ont été réalisées ce qui représentent un atout pour les 
exploitations et leur reprise (facilité de travail, …). Le foncier reste, selon les acteurs locaux « trop rare pour ceux qui en 
recherchent ! » et son prix est souvent déconnecté de la valeur agronomique des terres. Les prix sont très élevés. L’accès au 
foncier reste un frein important pour l’installation. Le prix est d’autant plus haut que des investisseurs extérieurs au monde 
agricole commencent à s’intéresser au territoire. Le fermage est relativement répandu sur le territoire et il est souvent 
privilégié pour transmettre dans le cadre familial.  
 
Les conditions de reprise sont une vraie faiblesse pour le territoire. La transmission est encore pour beaucoup un sujet 
« tabou ». Il en résulte un manque d’anticipation des futurs cédants ce qui compromet la reprise des exploitations, tant dans 
le cadre familial (non-réalisation des arrangements de famille, structures trop importantes pour être reprises) que hors cadre 
familial (manque d’information pour transmettre à ce public, distorsion entre valeur patrimoniale et économique, …). 
Aujourd’hui, si rien n’est fait, en particulier en vers ce public, le territoire risque de perdre 20 à 40% de ses exploitations.  
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La dynamique rurale est un véritable enjeu pour l’agriculture d’aujourd’hui et de demain. Il existe un vrai réseau de villages 
dynamiques, le taux d’équipement est relativement bon les communes. Tous ces points peuvent attirer de nouveaux 
porteurs de projets sur un territoire sur lequel il est agréable de vivre. Ils pourront trouver pour eux et leur famille les 
services nécessaires (agrofourniture, outils économiques, établissements scolaires, commerces). La baisse démographique 
est une menace notamment sur un territoire vieillissant ou il y a un fort besoin de main d’œuvre agricole. En outre, le 
tourisme est également une opportunité pour de potentiels porteurs de projet. Face à ces évolutions, il est important que les 
agriculteurs continuent à s’impliquer dans la vie locale (associations, clubs sportifs, conseils municipaux, …).  
 
Enfin l’image que renvoi le métier d’agriculteur peut être à la fois « le pire ennemi et le meilleur allié» du renouvellement 
des générations. Aujourd’hui, paradoxalement il coexiste deux visions contradictoires. L’une est négative voire misérabiliste. 
Elle est diffusée par certains médias en raison de la multiplication des crises (sanitaires, économiques, …) mais aussi très 
souvent par les agriculteurs eux mêmes (sentiment de décalage par rapport à la société actuelle). L’autre est plus positive et 
insiste sur les aspects positifs du métier (autonomie, « être son propre chef », métier au contact de la nature, …). Le taux de 
remplissage des formations agricoles et le retour vers le métier de jeunes ayant des niveaux d’étude supérieurs laisse 
entrevoir une dynamique positive pour l’avenir.  
 
En conclusion, le renouvellement des générations sur le territoire est plutôt dans une dynamique positive (27% des 
exploitants ont moins de 40 ans ; 57% des exploitations ayant un associé de plus de 50 ans ont une reprise, atouts et 
opportunités locales importants). Cependant, la question de la transmission et de son anticipation doivent être traitées 
dès aujourd’hui, car si rien n’est fait, 20% à 40% des exploitations pourraient disparaître d’ici 15 ans.  
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IV. Eléments de conclusion 
 
Au travers de la dernière partie du questionnaire qui portait sur la thématique « Quels avenir idéal imaginez-vous pour 
l’agriculture du territoire ? », plusieurs lignes directrices ressortent :  
 
 

Agriculture dynamique 
 
                                    Atout touristique 
Organisée 
               Moderne 
 
                                             Viabilité/rentabilité 
Des actifs nombreux 
 
                             Des territoires vivants 
 
 
 


